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Le mot du CA  

 

Voilà une année qui fut bien difficile. Elle avait pourtant commencé 
en beauté par la célébration du 50e anniversaire de la Fédération – 
oui, 50 ans! – et par l’achèvement du Congrès, bouclant ainsi une 
grande opération de renouvellement et d’éducation collective. 

 

Sortie de crise et financement 

En effet, nous avons eu à affronter ce qui a probablement été une 
des pires crises financières de notre histoire. Les premières 
mesures ont été drastiques : réduction (encore!) de l’équipe de 
travail, coupures dans un plan d’action qui se voulait déjà réduit à 
l’essentiel, restriction dans les représentations. Nous avons tout de 
même maintenu des engagements incontournables, comme la 
participation à la Rencontre internationale de la Marche mondiale 
au Mozambique et l’entretien des alliances qui sont au cœur de 
notre mission : Femmes autochtones du Québec (FAQ), le Groupe 
des 13 ainsi que la collaboration avec certains groupes 
marginalisés qui, par nos orientations intersectionnelles, sont à 
privilégier.  

L’équipe de travail, le conseil d’administration, des militantes, des 
donatrices et donateurs, diverses collaboratrices et collaborateurs 
ont été mis à contribution. Nous avons, malgré tout, gardé le 
contact avec nos membres, alerté l’opinion publique, recueilli des 
appuis, sollicité des dons; nous avons rédigé des demandes de 
financement, effectué des approches auprès d’éventuels bailleurs 
de fonds, créé de nouveaux outils de gestion, etc. Diverses voies 
s’ouvrent, dont celle de combiner le financement à la mission au 
financement pour des projets bien ancrés dans cette mission, 
utiliser de nouvelles méthodes de sollicitation, élargir notre carnet 
d’adresses et les voies par lesquelles nous nous adressons au 
public.  

Le pire est passé. L’autofinancement est depuis longtemps notre 
principale source de revenus et cela nous a encore sauvées. Les 
dons ont afflué, nous avons pu consolider la gestion financière 
courante, qui reste malgré tout très fragile. Une ouverture du 
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gouvernement fédéral a apporté de l’espoir d’abord, puis des 
dollars bien réels, et la prochaine année s’amorce avec la mise en 
place d’un projet qui permet de solidifier l’équipe de travail. 

Ce ne fut pas sans peine. Ces difficultés entraînent des coûts 
humains que nous ne devons pas oublier : la santé et la vie 
personnelle des travailleuses sont affectées, les relations 
humaines sont brouillées par l’insécurité et le travail sous pression. 
Nous voulons ici reconnaître l’immense contribution des 
travailleuses – présidente incluse – et les remercier pour un 
engagement qui est allé bien au-delà de ce qu’une organisation 
est en droit d’attendre. 

 

Une vie organisationnelle qui 
s’intensifie 

Revenons à notre histoire. Le 50e 
anniversaire a été l’occasion pour 
plusieurs de découvrir la richesse de 
notre Fédération et surtout son potentiel 
d’évolution. Depuis le début, nonobstant 
toutes ses contributions aux avancées 
du féminisme et aux gains pour les 
conditions de vie des femmes au 
Québec, la FFQ a été agitée par des 
débats, parfois déchirants, qui l’ont 
obligée à évoluer, à reconnaître les 
réalités nouvelles qui confrontent les 
femmes, à s’ouvrir à de nouveaux langages, à de nouvelles 
dynamiques.  

En 2011, le lancement des États généraux voulait justement faire 
un remue-ménage et poser des questions pour favoriser la prise 
en compte des féminismes divers qui se côtoient parfois sans se 
croiser. La suite, c’était inévitablement pour la FFQ le Congrès 
d’orientation. Ce congrès, nous l’avons ouvert en 2015 et poursuivi 
jusqu’à l’AGA 2016, où ont été adoptées les orientations des 
champs d’action et les dernières propositions sur les collectives.  

Les orientations des champs d’action, en plus de guider l’action 
courante, ouvrent de vastes chantiers pour l’évolution de la FFQ, 
notamment pour la prise en compte de la diversité des femmes, ce 
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que nous ne pouvons faire sans une participation la plus 
diversifiée possible. À nous de créer les conditions qui rendront la 
Fédération attrayante pour cette diversité. 

Les comités des champs d’action offrent maintenant aux membres 
de la FFQ des espaces de contribution, de militance et d’influence 
que toutes peuvent investir. Moins structurées, les collectives 
peuvent aussi être des lieux d’analyse, de solidarité et d’avancée 
féministe dans la souplesse.  

 

Un monde à interroger 

L’intensité de la vie organisationnelle ne doit pas nous faire oublier 
les aléas du monde qui nous entoure. Alors que la fin de l’austérité 
est proclamée, ce ne sont pas quelques réinvestissements qui 
vont nous faire croire que la population y trouvera son compte : les 
orientations gouvernementales ne prennent en compte ni les 
inégalités multiples, ni l’environnement, persistent à individualiser 
les problématiques, ne comptent que sur l’économie et négligent 
les multiples sources d’injustice que sont les préjugés, les 
institutions établies, et… les oppressions systémiques.  

À Québec comme à Ottawa, la participation citoyenne en prend 
pour son rhume et la défense collective des droits est repoussée 
du revers de la main.  

 

La Fédération en action 

Comment notre mission s’est-elle déployée malgré tout cette 
année?  

La tenue du Forum social mondial dans un pays du Nord était 
contestable; il nous aura tout de même donné l’occasion d’aller à 
la rencontre de femmes de divers horizons, d’ouvrir un espace de 
discussions féministes et de tisser divers liens de collaboration.     

Nous avons pu maintenir la coordination des 12 jours d’action 
contre la violence envers les femmes et du Collectif 8 mars, tandis 
que certaines autres alliances et activités ont été au ralenti.  
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Nous avons aussi choisi, dans nos communications et 
mobilisations, de mettre l’accent sur l’appui aux groupes 
marginalisés, en cohérence avec nos orientations 
d’intersectionnalité. Nous avons publicisé leurs activités sur 
Facebook, participé à leurs rassemblements, pris la parole 
lorsqu’invitées. 

Nous avons été interpellées à quelques reprises par les 
gouvernements pour des mémoires ou des consultations. Notre 
réponse a été sélective. Nos forces, nous les gardons pour les 
lieux et les temps où nous croyons pouvoir faire une différence. 

Il est clair que le niveau d’activité de la FFQ n’a pas été celui que 
nous désirions ou qui permet à la FFQ de rayonner en 
accomplissant sa mission dans la société et son rôle d’espace de 
débat dans les mouvements et avec ses membres. C’est à mesure 
de l’augmentation de ses ressources et de réaménagements 
créatifs que la Fédération reprendra un « air d’aller » satisfaisant. 

 

Des mercis pour terminer 

Redisons merci aux travailleuses, à celles qui ont tenu le fort et à 
celles à qui nous avons dû dire « au revoir ». 

Merci aux militantes qui, bien souvent, ont contribué davantage 
que ce à quoi elles s’attendaient au départ et qui ont permis 
d’accomplir bien plus que ce que la FFQ pouvait espérer.  

Enfin, il nous faut saluer de tout cœur la générosité de centaines 
de donatrices et donateurs individuels, l’appui indéfectible des 
comités de condition féminine des syndicats, qui nous font profiter 
de leurs ressources plus abondantes que les nôtres, des 
communautés de religieuses, qui soutiennent notre action 
d’émancipation pour toutes les femmes, des organisations 
féministes, qui ont serré les rangs pour soutenir notre existence, 
des alliées et alliés parfois surprenants qui sont venus nous dire 
de durer, de lutter, comptant sur nous pour construire un monde 
plus juste.  

À toutes et à tous, merci, et que vive la FFQ! 
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Rappel de la mission de la Fédération des  
femmes du Québec 

La Fédération des femmes du Québec est une organisation 
féministe autonome qui travaille à la transformation des rapports 
sociaux de sexe et à l’élimination des rapports de domination dans 
toutes les sphères de la vie, en vue de favoriser le développement 
de la pleine autonomie de toutes les femmes et la reconnaissance 
véritable de l’ensemble de leurs contributions à la société. 

La FFQ est un carrefour de solidarité féministe réunissant des 
membres individuelles et associatives d’une grande diversité 
autour de la volonté de créer une société sans oppression; ce 
carrefour se veut représentatif du pluralisme de la société 
québécoise et de la diversité du mouvement des femmes, 
particulièrement des femmes marginalisées ou vivant des 
discriminations. 

À l’échelle internationale, elle se préoccupe de développer ou 
renforcer des liens de solidarité pour la défense des droits des 
femmes et l’égalité entre les sexes.  

La FFQ vise la justice et l’égalité entre les femmes et les hommes, 
entre les femmes elles-mêmes et entre les peuples. Au sein du 
mouvement des femmes, la FFQ assume un leadership collectif 
pour faire avancer un projet féministe de société ancré dans les 
valeurs de la Charte mondiale des femmes pour l’humanité, 
l’égalité, la liberté, la solidarité, la justice, et la paix. 

La FFQ est un organisme non partisan de défense collective des 
droits des femmes, d’éducation et d’action politique, qui offre aux 
féministes un espace démocratique de militantisme et d’action, 
d’analyse et de réflexion, de débat, de formation, de concertation 
en solidarité avec les femmes, au Québec, au Canada et à travers 
le monde, qui crée des alternatives aux systèmes d’oppression les 
affectant. 

Cette nouvelle mission donne un élan à la Fédération qui se 
préoccupe de rendre le mouvement féministe plus inclusif et qui 
désire élargir la notion d’égalité pour que celle-ci soit l’affaire de 
toutes. 
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Rappel de la Déclaration de principes  

La Fédération des femmes du Québec affirme son orientation 
féministe dans une perspective plurielle et pluraliste, et ses 
membres militent pour la réalisation d’un projet féministe de 
société qui génère égalité, liberté, solidarité, justice et paix pour 
toutes les femmes.  

La FFQ lutte pour l’émancipation des femmes et l’affirmation de 
leur droit à une participation intégrale et libre à la vie sociale, 
culturelle, politique et économique. Pour que se transforme 
réellement la société, la responsabilité du développement humain 
doit être prise en charge collectivement et le pouvoir doit être 
réorganisé afin d’en assurer un partage plus équitable et 
horizontal. 

La FFQ rejette tout système et toute pratique d’oppression et de 
domination qui génèrent et entretiennent la violence, la pauvreté, 
l’intolérance, la discrimination et l’exclusion, ainsi que la 
destruction des écosystèmes sur lesquels repose la vie.  

La FFQ adopte une approche féministe intersectionnelle qui vise à 
déconstruire et à éliminer le patriarcat et tous les autres systèmes 
d’oppression ou de domination avec lesquels il est imbriqué, 
comme le capitalisme, le racisme, l’impérialisme, l’hétérosexisme, 
le colonialisme, le capacitisme et l’âgisme qui fonctionnent 
ensemble pour marginaliser et exploiter les femmes aux plans 
sexuel, social, économique, culturel, politique et religieux. 

La FFQ est ouverte à toutes les femmes dans leur pluralité et 
diversité. La FFQ et ses membres sont conscientes que les 
systèmes d’oppression opèrent également dans le mouvement 
féministe et au sein de la FFQ. Ainsi la FFQ et ses membres 
militent activement pour créer un espace d’engagement sans 
oppression pour toutes les femmes. 

La FFQ est une organisation ouverte aux questions controversées 
et émergentes. Par un travail constant de délibération, elle permet 
le débat démocratique et la capacité pour les membres de différer 
d’opinions sur ces questions, mais de s’unir dans l’action sur 
toutes les orientations décidées collectivement. 
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Rappel des priorités et des perspectives  

annuelles votées lors de la dernière assemblée 
générale annuelle 

 

Priorités et perspectives annuelles 2016-2017 

Le contexte déjà serré de l’année dernière nous avait amenées à 
nous concentrer sur des objectifs incontournables, qu’on a 
nommés comme priorités, et à développer quelques perspectives 
qui ne pouvaient se réaliser qu’avec l’implication des militantes.  

 

Les priorités 

Que la FFQ mette en priorité la recherche de financement afin de 
pouvoir assurer sa mission au sein du mouvement féministe et de 
la société québécoise, en solidarité avec les femmes du monde. 

Que les comités de travail sur les champs d’action remplissent leur 
première année de mandat permanent, sur la base des 
orientations définies pour chacun des champs d’action en AGA. 
Que l’équipe de travail, le conseil d’administration et l’exécutif 
développent un travail conjoint pour les assister dans ce mandat et 
pour s’assurer avec les comités de l’application d’une approche 
intersectionnelle dans l’ensemble de leurs travaux.  

Que la FFQ poursuive l’élaboration d’une politique conjointe avec 
Femmes autochtones du Québec et son alliance permanente avec 
elles. 

Que la FFQ assure une présence importante dans l’espace 
médiatique. 

Qu’elle assume cette année la coordination du Collectif 8 mars. 

Que la FFQ célèbre son 50e anniversaire par des activités 
adéquates et qu’à cette occasion, elle renouvelle son image 
organisationnelle et son site Internet. 
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Les perspectives 

Vie associative et organisationnelle 

Que la FFQ poursuive la réflexion sur la gestion féministe, 
démocratique et participative. 

Que la FFQ augmente son rayonnement en développant une plus 
grande interaction entre ses diverses instances, en faisant appel à 
un plus grand engagement militant de ses membres, individuelles 
et associatives, et en recrutant de nouvelles membres. 

 

Défense des droits 

Que la FFQ travaille en 
collaboration avec d’autres 
groupes et militantes féministes à 
la tenue d'activités féministes lors 
du Forum social mondial.  

Que la FFQ s'assure de la 
circulation de l'information 
concernant le Forum social 
mondial à Montréal, en août 
2016, auprès du mouvement 
féministe au Québec.  

Que la FFQ suive de près les 
travaux sur la Loi sur la transparence et l’éthique en matière de 
lobbyisme et propose des moyens d’action pour protéger la liberté 
d’expression et le droit d’association. 

Que la FFQ suive l’évolution de la stratégie gouvernementale en 
matière d’égalité entre les femmes et les hommes et qu’elle 
intervienne en commission et dans l’espace public pour défendre 
les droits des femmes et dénoncer les mesures qui peuvent nuire 
à l’atteinte de l’égalité pour toutes les femmes. 

 

Alliances et vitalité du mouvement des femmes 

Que la FFQ poursuive sa participation dans le projet Des-terres-
minées. 
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Comité des 12 jours d’action 
contre la violence envers les 
femmes 

Que la FFQ coordonne le 
comité et la campagne des 12 
jours d’action contre la violence 
envers les femmes en 2016, 
sous réserve de l’obtention d’un 
financement de la part du 
Secrétariat à la condition 
féminine pour la campagne des 
12 jours 2016 et sans que cette 
décision ne l’engage à 
poursuivre la coordination 
l’année suivante en 2017.  

 

Coordination du Québec de la Marche mondiale des fe mmes 
(CQMMF) 

Que la FFQ, tout en maintenant son engagement au sein de la 
MMF au Québec et à l’international, révise son rôle au sein de la 
CQMMF pour tenir compte de ses capacités organisationnelles. 

Que la FFQ propose à la CQMMF la mise sur pied d’un comité de 
réorganisation ad hoc dont le mandat proposé sera de faire les 
réflexions sur un nouveau mode de coordination et de proposer un 
mode de coordination alternatif.  

Que la FFQ poursuive la coordination minimale, à la mesure de 
ses ressources, de la CQMMF durant l’année 2016-2017. 

Que la FFQ revienne sur les résultats des réflexions et décisions 
de la CQMMF lors de son AGA de 2017 pour pouvoir prendre les 
décisions appropriées sur le rôle qu’elle y jouera. 
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Les comités des champs d’action  

Pour les quatre comités des champs d’action, le début de 2016-
2017 a été rempli par le travail pour finaliser les propositions 
d’orientations de champs d’action qui ont été présentées à 
l’assemblée générale annuelle des 28 et 29 mai 2016. Un cahier 
de propositions a été confectionné à l’intention des membres pour 
convenir des orientations et favoriser les débats. 

À la suite de l’adoption des orientations, il était convenu que les 
coresponsables des quatre comités se réuniraient quelques fois 
durant l’année. Les comités devaient alors se remettre en action 
pour participer à la mise en œuvre du plan d’action de 2016-2017.  

La première rencontre des coresponsables a eu lieu avec 
l’accompagnement d’une travailleuse, Alice Lepetit, en septembre 
2016. Malheureusement quelques jours après cette rencontre, la 
FFQ prenait des mesures d’urgence et mettait à pied deux 
travailleuses, dont Alice. Les comités ont dû continuer leur travail 
de façon autonome. Les trois rencontres qu’elles se sont ensuite 
données en janvier, en février et au début d’avril 2017 leur ont 
permis de coordonner leurs efforts afin que les comités contribuent 
le plus possible à la mission de la FFQ et commencent à préparer 
des propositions de priorités et perspectives, comme ils en ont le 
mandat, en vue de leur présentation à l’AGA de mai 2017. Le 
contexte n’a pas permis de réunir les membres de tous les 
comités, comme il était prévu initialement, mais un outil de 
communication a été produit, notamment pour faciliter les 
échanges entre ces dernières. 

 

Comité Féminisme, intersectionnalité et solidarité 

En 2016-2017, le comité du champ d’action Féminisme, 
intersectionnalité et solidarité s’est réuni trois fois. Au moment 
d’écrire ce rapport, une quatrième rencontre était prévue le 20 avril 
2017.  

Au cours de l’année, le comité s’est donné deux priorités : (1) le 
recrutement de femmes de diverses origines au comité 
Féminisme, intersectionnalité et solidarité et (2) un travail sur 
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l’orientation G : « Examiner et réviser les pratiques de la FFQ qui 
peuvent avoir pour impact de limiter la participation des femmes 
dans leurs diversités ».  

Le recrutement de femmes de diverses origines nous apparaît 
essentiel à la légitimité du travail du comité. Il a donné des 
résultats mitigés et les efforts dans cette direction se poursuivent. 
Nous avons reconnu que, dans notre pratique, la diversité incluait 
toutes les formes de marginalisation : handicap, âge, genre et 
autres. Nous avons constaté également que des femmes de 
diverses origines sont déjà engagées dans plusieurs groupes et 
comités, qu’elles luttent sur plusieurs fronts à la fois et qu’il est 
difficile de trouver un moment où toutes les membres actuelles du 
comité sont libres en même temps.  

En ce qui concerne l’analyse des pratiques de la FFQ qui peuvent 
limiter la participation des femmes dans leurs diversités, le comité 
a voulu entendre la voix des femmes marginalisées. Il a 
commencé à colliger des témoignages de ces femmes ayant 
participé dans le passé aux instances de la FFQ et qui ont 
aujourd’hui quitté la Fédération. L’une d’elles est venue rencontrer 
le comité, d’autres ont été interviewées par une membre du 
comité. La démarche est en cours.  

 

Comité Féminisme, bien-vivre, écologie et économie 

Le comité Féminisme, bien-vivre, écologie et économie s’est réuni 
quatre fois du mois de décembre 2016 au mois de mars 2017. En 
raison de la situation difficile de la FFQ, il a décidé de consacrer 
ses énergies limitées à deux enjeux : le revenu minimum garanti et 
les industries d’extraction (mines, pétrole, etc.). Ces deux enjeux 
sont traités dans le sens des orientations déjà adoptées par les 
membres de la FFQ sur ce champ d’action. 

 

Revenu minimum garanti (RMG)  

L’AGA 2016 avait adopté dans ses perspectives annuelles que la 
FFQ invite ses membres à réfléchir au Revenu social universel 
garanti (RSUG), afin de pouvoir prendre position comme nous l’a 
demandé le Front commun des personnes assistées sociales du 
Québec (FCPASQ). Elle avait aussi résolu de participer à 
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l’organisation d’une journée de réflexion, avec certains objectifs, et 
de poser des conditions minimales d’acceptabilité pour un projet 
gouvernemental de revenu minimum garanti, le gouvernement 
ayant manifesté des intentions en ce sens.  

Le comité a décidé d’intégrer cette question, qui relève bien du 
champ d’action, dans ses orientations d’économie juste et 
démocratique et de protection des communs. Les membres du 
comité ont tenté de réfléchir davantage et d’approfondir les 
questionnements à propos du RMG d’un point de vue féministe. 
Elles ont conçu le projet de produire un outil de réflexion, simple et 
accessible, à l’intention des membres de la FFQ et des alliées et 
alliés. Le comité a aussi répondu à l’appel du FCPASQ, qui a 
démarré un projet de forum alternatif sur le RMG, en se joignant 
au comité organisateur. 

 

Projet Des-terres-minées   

La FFQ s’est absentée de 
ce projet pendant 
quelques mois. Le comité 
a renoué avec celui-ci et a 
participé aux deux 
dernières rencontres de 
l’année 2016-2017. Les 
objectifs sont de garder le 
contact avec les alliées, de 
diffuser de l’information à l’intention des membres de la FFQ et 
d’approfondir la réflexion environnementale qui est un nouveau 
domaine d’action à la Fédération. Nous nous sommes inspirées ici 
encore des orientations de notre champ d’action, soit de 
développer une vision féministe, anticapitaliste et anticolonialiste 
de la relation des femmes et des hommes avec la Terre, en 
alliance avec d’autres mouvements engagés dans les luttes 
écologistes, dans le respect du droit des peuples autochtones à 
l’autodétermination. 
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Comité Féminisme, démocratie, citoyenneté et prise 
de parole  

Durant l’année, le comité s’est rencontré à trois reprises en plus de 
participer aux réflexions par courriel. À l’AGA de mai 2016, les 
membres de la FFQ ont adopté les propositions d’orientations 
élaborées par le comité. Les discussions du comité ont ensuite 
porté sur les manières de débuter la mise en œuvre des 
orientations tout en planifiant l’étape suivante, soit de contribuer 
aux priorités à présenter lors de l’AGA de 2017. Ce travail a 
nécessité d’évaluer les effets de la conjoncture, actuelle et future, 
sur les orientations. De toutes les orientations, la question de la 
réforme du mode de scrutin fédéral a été particulièrement suivie 
par le comité. En janvier 2016, les membres se sont jointes au 
comité Féminisme, bien-vivre, écologie et économie, afin 
d’explorer la faisabilité de collaborer sur des dossiers reliés à leurs 
orientations respectives. La discussion a permis de constater 
l’intérêt mutuel en ce sens. C’est à suivre. 

Dès l’automne, les membres ont cherché des façons d’aider la 
FFQ à mener à bien sa mission, malgré les difficultés de 
financement. Dans le souci d’appliquer les orientations du champ 
d’action, au sein même de la FFQ, elles ont offert leur contribution 
individuelle et cherché comment faciliter la participation des 
membres de la FFQ aux différentes tâches et responsabilités. 
Leurs discussions ont amené les coresponsables des quatre 
comités à mettre en place un outil de communication dédié aux 
membres des comités, du conseil d’administration et des 
travailleuses. À compter de janvier 2017, le comité a débuté 
l’élaboration des priorités pour 2017-2018 en identifiant des 
thèmes pour lesquels des gains, même partiels, pouvaient être 
obtenus et qui pouvaient contribuer à promouvoir la spécificité des 
analyses de la FFQ. Ces priorités ont été intégrées aux priorités 
annuelles qui seront présentées pour adoption lors de l’AGA de 
mai 2017. 
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Comité Féminisme, corps, sexualité, image, genre et  
violences  

 

Après avoir présenté les orientations du champ d’action lors de 
l’AGA en juin, le comité n’a pas pu reprendre ses activités à 
l’automne. La coresponsable a tout de même participé aux 
rencontres de coresponsables cette année. Divers échanges ont 
permis de proposer une priorité dans le champ d’action pour 
l’année à venir. 
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Autres comités de la Fédération  

 

Comité femmes aînées  

Le comité des femmes aînées de la FFQ a finalisé et lancé le 
nouvel outil de sensibilisation, Vieilles, au-delà des préjugés !, qui 
est en quelque sorte le couronnement du travail qu’il a fait depuis 
sa formation en 2008. Le comité a toujours été préoccupé 
essentiellement par les réalités spécifiques que vivent les femmes 
aînées dans notre société et les discriminations dont elles sont 

l’objet en fonction 
notamment de leur âge, 
de leurs conditions 
économiques, de leur 

appartenance 
ethnoculturelle, de leur 
orientation sexuelle, de 
leur statut. L’outil de 
sensibilisation permet de 
prendre conscience de 
divers préjugés reliés à 
la situation des femmes 
aînées, qui influencent 
leurs comportements et 
les empêchent d’être 
vues et reconnues 
comme des citoyennes à 
part entière. Il comprend 

différentes pièces, dont un diaporama, un guide d’animation et des 
capsules vidéo, disponibles sur le site de la FFQ. 

Quelques animations ont été faites par des membres du comité et 
des organismes ont utilisé les outils pour présenter eux-mêmes 
des animations. 

Il est à souligner également qu’un atelier portant sur Vieilles, au-
delà des préjugés! a été réalisé dans le cadre du Forum social 
mondial qui a eu lieu à Montréal du 9 au 14 août 2016. 
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La FFQ, via le comité des femmes aînées, est partenaire de la 
Chaire de recherche sur l’homophobie de l’UQAM dans un vaste 
projet de recherche qui porte sur l’inclusion et l’exclusion des 
personnes LGBTQ et s’articule particulièrement autour de quatre 
parcours ou milieux de vie (travail, jeunes, famille, personnes 
aînées). Gisèle Bourret assure la représentation pour la FFQ.  

 

Collectif régional Madeleine-Parent de la Montérégi e 

Le Collectif régional Madeleine-Parent de la Montérégie, mis sur 
pied en 1996, a mis fin à ses activités en octobre 2016 après 20 
ans d’existence. C’est avec regret que les membres du comité de 
coordination du Collectif (Ruth Altminc, Louise Desmarais, 
Christiane Lafaille, Nathalie Pomerleau et Lise St-Jean) ont pris 
cette décision, devenue inévitable. Et ce pour plusieurs raisons 
dont la plus importante est sans aucun doute le peu d’intérêt 
manifesté au cours des dernières années par les membres 
individuelles de la FFQ pour se rencontrer ou agir sur la base 
d’une appartenance à un territoire aussi vaste que la Montérégie. 
Malgré une concentration du membership autour de la grande 
région de Longueuil et de ses environs, à peine quelques 
membres ont répondu aux invitations répétées du Collectif au 
cours des trois dernières années. Les membres du Collectif 
estiment que les modifications apportées aux structures de la FFQ 
en 2016 ouvrent la voie à de nouvelles possibilités pour les 
membres de se regrouper sur des bases plus concrètes et 
proches de leurs centres d’intérêt.  

À sa dernière réunion du 17 octobre 2016, le Collectif a décidé de 
confier ses archives à la FFQ, lesquelles seront versées à 
Bibliothèque et Archives nationales du Québec (BAnQ). La 
documentation et le matériel de bureau ont été donnés au Centre 
des femmes de Longueuil et à l’Association des femmes d’ici et 
d’ailleurs de Brossard. Les fonds restants ont été retournés à la 
FFQ.  

 



 

19 

 

Collectif régional Léa-Roback de Québec  

Le Collectif Léa-Roback fut le premier collectif régional de la FFQ, 
ayant été formé en 1967, l’année suivant la fondation de la FFQ. Il 
s’appelait alors Conseil régional de Québec. 

Bien de l’eau a coulé sous les ponts et le Collectif a été actif 
presque sans interruption durant les 50 années de son existence, 
offrant un lieu de militance aux membres individuelles de la 
Fédération, contribuant de façon importante à la vitalité du 
féminisme dans la région de Québec, et fournissant à la FFQ de 
nombreuses membres au conseil d’administration et à l’exécutif. 

En 2016-2017, le Collectif n’a pas tenu de rencontre. Cependant, 
une membre du Collectif a continué à contribuer au Regroupement 
des groupes de femmes de la Capitale-Nationale (RGF-CN), dont 
le Collectif est membre depuis de nombreuses années.   

Le Collectif Léa-Roback aurait dû se réunir, à la suite de la 
dernière AGA de la Fédération, pour donner suite aux 
changements effectués dans les instances de la FFQ : se 
transformera-t-il en collective territoriale? Ce sont les membres qui 
en décideront lors d’une rencontre qui est envisagée pour le 
printemps. 
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Marche mondiale des femmes au Québec  

 

24 heures d’actions féministes 

Le 24 avril 2016, comme partout dans le monde, les féministes de 
la Marche mondiale des femmes ont organisé des actions entre 
12h à 13h pour dénoncer l’appropriation et l’exploitation du travail 
des femmes. La date du 24 avril a été choisie, car plus d’un millier 
de travailleuses et de travailleurs ont trouvé la mort, et davantage 
de personnes ont été blessées, dans l’effondrement du Rana 
Plaza, un immeuble de huit étages abritant des ateliers de 
confection textile au Bangladesh le 24 avril 2013. Cette usine 
produisait des vêtements en vente dans des magasins largement 
présents au Québec et ailleurs dans le monde, comme Walmart. 
La tragédie du Rana Plaza est devenue le symbole de 
l’exploitation liée à la mondialisation capitaliste et patriarcale de 
l’économie de production et de consommation. En réponse à 
l’appel lancé par la MMF à l’international, des actions ont été 
organisées entre 12h et 13h dans tous les pays où la Marche est 
présente, afin de réaliser un « 24 heures d’actions féministes » à 
travers le monde. Certaines actions locales et régionales ont été 
organisées à travers le Québec pour dénoncer le système 
économique actuel, le capitalisme néolibéral, patriarcal, 
colonialiste et raciste, responsable de l’exploitation du travail et du 
corps des femmes partout dans le monde.  

 

10e Rencontre internationale de la MMF au 
Mozambique 

C’est dans l’objectif de dresser un bilan de la 4e action 
internationale que nous avons réalisée en 2015, et de nous 
permettre également de planifier le travail et les actions de 2020 
que nous avons participé à la 10e Rencontre Internationale de la 
MMF au Mozambique sous le thème : « Femmes en résistance, 
construisant des alternatives pour un monde meilleur ». Cette 
rencontre importante visait à mettre en commun les stratégies de 
résistance et de transformation sociale de chaque pays dans le 
cadre de la Marche mondiale. Nous avons discuté de nos 
résistances au monde tel qu’il est, et de nos alternatives pour le 
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monde que nous voulons. Résistances contre le capitalisme et le 
patriarcat, l’accaparement de la nature, l’appropriation des revenus 
et des droits des travailleuses et des travailleurs, contre le contrôle 
sur le corps et la vie des femmes, la militarisation, la 
criminalisation et la violence. Ces alternatives que nous 
construisons dans une perspective anticolonialiste et antiraciste! 

Une partie importante de la Rencontre internationale a porté sur la 
situation actuelle dans le monde et en particulier dans nos régions 
respectives. Cette rencontre a été un moment important pour le 
mouvement de la MMF. Elle nous a permis d’échanger sur les 
différentes réalités que nous vivons, en cette période de crise, de 
réfléchir ensemble et de construire une vision commune à partir 
des expériences vécues durant la 4e action Internationale. Les 
réunions internationales constituent l’assemblée générale du 
mouvement de la MMF.   

Avec la situation financière précaire de la FFQ, un appel aux dons 
a été fait afin de permettre à la délégation du Québec de participer 
à la 10e Rencontre internationale. Merci aux donatrices et 
militantes pour votre générosité! 

La délégation du Québec était composée de Mélanie Sarazin, 
présidente de la Fédération des femmes du Québec, Denyse 
Thériault, du Comité femmes du Front commun des personnes 
assistées sociales du Québec, Viviane Doré-Nadeau de 
ConcertAction Femmes Estrie, et Émilia Castro, déléguée des 
Amériques au Comité international de la Marche.  

 

Solidarité avec les militantes de la MMF à 
l’international 

En 2016-2017, plusieurs appels à la solidarité lancés par le 
Secrétariat international de la MMF ont été relayés et ont suscité 
différents gestes d’appuis au sein de la CQMMF. Pensons 
notamment à l’appel de la Journée continentale pour la démocratie 
et contre le néolibéralisme, à la demande de libération de Mme 
Milagro Sala, un appui à notre compañera quatémaltèque, la 
députée Sandra Moran, et contre le coup d’État au Brésil. 
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Réflexions de la FFQ quant à son rôle de coordinati on 
de la CQMMF 

Le comité de transition issue de l’AGA n’a malheureusement pas 
pu se rencontrer au cours de la dernière année. La première 
rencontre aura lieu le 27 avril 2017. Ce comité a pour objectif de 
réfléchir collectivement à la coordination de la CQMMF, en tenant 
compte des dynamiques propres à la CQMMF et des ressources 
moindres dont dispose la FFQ. 
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Lutte à l’austérité et à la pauvreté  

 

Coalition opposée à la tarification et à la privati sation 
des services publics 

Pour contrer la destruction sociale, tout au long de l’année, la FFQ 
a suivi de près les décisions gouvernementales en matière 
d’austérité dans le but d’analyser les impacts de ces mesures sur 
les femmes. Avec les effectifs réduits, nous avons assuré un 
minimum de participation à la Coalition opposée à la tarification et 
à la privatisation des services publics. 

Nous avons produit et diffusé de l’information pour les membres 
concernant les impacts de ces mesures sur les femmes, nous 
avons partagé l’invitation à participer à différentes mobilisations de 
la Coalition.  

 

Collectif 8 mars 

Le Collectif 8 mars, composé de la FFQ, des comités de condition 
féminine de la CSN, de la FTQ et de l’Intersyndicale des femmes 
(APTS, CSD, CSQ, FAE, FIQ, SFPQ, SPGQ) a choisi le thème 
« L’égalité sans limites! » dans le cadre de la Journée 
internationale des femmes. En outre, la FFQ a mis en ligne un 
calendrier des actions, en partenariat avec le Centre de 
documentation sur l’éducation des adultes et la condition féminine, 
afin que les groupes de femmes partout au Québec puissent 
diffuser leurs actions.  

 

Cette année, le Collectif 8 mars a fait le constat que ses 
revendications, réitérées année après année auprès de la ministre 
responsable de la Condition féminine, ne sont pas suivies d’effets 
concrets. C’est pourquoi, nous avons demandé une rencontre 
conjointe avec le Premier ministre et la ministre responsable de la 
Condition féminine, afin de responsabiliser le gouvernement dans 
son ensemble. Comme elle nous a été refusée, nous avons 
organisé une action le 7 mars devant les bureaux du Premier 
ministre à Montréal, afin de lui déposer nos trois revendications.   
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Un communiqué de presse a accompagné cette action : « Le 
Collectif 8 mars exige des engagements concrets de la part du 
premier ministre ». 

Notre première revendication visait à exiger que l’autonomie 
économique des femmes devienne une priorité gouvernementale. 
En effet, depuis plusieurs années, nous démontrons que l’on 
assiste à des reculs importants aux plans économique, politique et 
social. Les femmes vivent plus souvent dans la pauvreté, c’est 
particulièrement le cas pour les femmes immigrantes, racisées, 
aînées ou encore en situation de handicap. Deuxièmement, les 
groupes de femmes qui soutiennent, accompagnent et défendent 
les femmes sont asphyxiés financièrement, ce qui a des impacts 
dramatiques. C’est pourquoi nous avons demandé un 
refinancement massif et urgent. Enfin, malgré ses engagements, 
ce gouvernement n’applique toujours pas l’analyse différenciée 
selon les sexes. Nous avons donc revendiqué l’application 
concrète, immédiate, rigoureuse et étendue de l’analyse 
différenciée selon les sexes, incluant une perspective 
intersectionnelle. 

 

Régime de retraite  

En collaboration avec la Groupe des 13 et madame Ruth Rose, la 
FFQ a été présentée en commission parlementaire le mémoire : 
Trois nouvelles générations de femmes pauvres à la retraite : où 
se retrouve l’équité intergénérationnelle annoncée ? Ce mémoire 
présenté par 21 groupes de femmes et communautaires dans le 
cadre de la consultation de la Commission des finances publiques, 
sur le document intitulé Consolider le régime pour renforcer 
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l’équité intergénérationnelle rappelle l’importance de mettre en 
place des mesures efficaces pour éliminer les écarts de revenus à 
la retraite entre les femmes et les hommes. Il affirme aussi que le 
Québec peut faire mieux en matière de régime de retraite. Un 
communiqué de presse a été publié le 19 janvier 2017 : « Trois 
nouvelles générations de femmes pauvres à la retraite ». 

 

Auparavant, la FFQ avait contribué à un communiqué de presse 
du Groupe des 13 : « Régime de pensions du Canada : Les 
ministres des finances ne font rien pour les femmes à revenu 
modeste » (21 juin 2016). 

 

Projet de loi 70 

La FFQ a appuyé et participé aux différentes activités de la 
Coalition Objectif Dignité en ce qui concerne le retrait du projet de 
loi 70, puisque pour la FFQ, l’obligation d’accepter du travail, 
surtout quand celui-ci exige une relocalisation territoriale, va à 
l’encontre de l’autonomie économique des femmes, tout en 
mettant en place une forme déguisée de travail forcé. Cette 
mesure semble davantage conçue pour répondre aux besoins des 
employeurs et montre bien que ce projet de loi conçoit les 
personnes comme des ressources et des instruments à la 
disposition des employeurs.  

Elle a publié un communiqué de presse sur le sujet le 2 juin 2016 : 
« La FFQ s’oppose au projet de loi 70 et exige son retrait ». 
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Lutte contre les violences envers  
les femmes 

 

Culture du viol 

La dernière année a mis en évidence l’étendue de la culture du 
viol au Québec : les dénonciations d’agressions sexuelles par des 
étudiantes de l’Université Laval, les conséquences ridicules 
imposées par le Collège des médecins en cas d’«inconduites 
sexuelles» (notamment pour le cas du Dr Roger Hobden), la 
poursuite en diffamation par des policiers de la SQ contre Radio-
Canada suite aux dénonciations des violences policières subies 
par des femmes autochtones, la dénonciation de Gerry 
Sklavounos, député libéral, par Alice, et nous en passons. La FFQ 
tient à réaffirmer son soutien aux femmes qui ont dénoncé 
publiquement les agressions sexuelles qu’elles ont subies et à 
exprimer sa solidarité avec toutes les survivantes, qu’elles aient 
fait le choix de parler ou non. Dans ce sens nous avons dénoncé 
cette culture du viol lors de rassemblements et manifestations.  

 

Stratégie gouvernementale pour prévenir et contrer 
les violences sexuelles 

Le 28 octobre 2016, après plusieurs années d’attente et suite à 
une vaste consultation, le Secrétariat à la condition féminine a 
déposé sa Stratégie gouvernementale pour prévenir et contrer les 
violences sexuelles 2016-2021. La Stratégie cible deux 
problématiques : les agressions sexuelles et l'exploitation sexuelle. 
La présidente de la FFQ a participé au lancement de la Stratégie 
avec plusieurs autres groupes féministes et communautaires, dont 
des groupes membres de la CQMMF. Nous sommes d’avis que la 
Stratégie gouvernementale pour prévenir et contrer les violences 
sexuelles est une bonne base. Il reste que beaucoup de travail est 
à faire en matière des violences sexuelles et que la stratégie n’est 
pas une fin en soi, mais un des moyens pour contrer les violences 
sexuelles envers les femmes.  
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En solidarité avec les victimes de l’attentat terro riste 
au Centre culturel islamique de Québec  

Le 29 janvier 2017, la FFQ a exprimé toute sa solidarité avec les 
survivantes et survivants de l’attentat terroriste au Centre culturel 
islamique de Québec ainsi qu’avec les familles et les amies et 
amis des victimes. Nous soutenons aussi toutes les personnes de 
confession ou de culture musulmane, dont plusieurs de nos 
membres. 

Un tel acte de violence raciste et islamophobe vise à semer la 
peur chez les personnes issues du groupe visé et à remettre en 
doute leur droit à l’égalité et leur pleine humanité. Nous souhaitons 
que les Québécoises et Québécois de toutes confessions aient le 
courage de s’unir contre cette tentative et de s’opposer à tout acte 
ou parole discriminatoire à l’égard des personnes musulmanes. 
Toutes et tous ont droit à la sécurité. Nous avons invité nos 
membres et la population à se joindre aux différentes vigiles 
organisées partout au Québec et la vice-présidente aux régions de 
la FFQ a participé à la cérémonie funéraire à Québec 

 

Campagne des 12 jours d’action contre la violence 
envers les femmes 2016 : 25 novembre et 6 décembre 

Le Comité des 12 jours d’action a organisé une campagne sur les 
réseaux sociaux et deux événements majeurs dans le cadre de 
l’édition 2016 de la Campagne des 12 jours d’action contre la 
violence envers les femmes.  

La campagne sur les réseaux sociaux visait à rendre visible cinq 
formes de violence moins connues, à l’intersection de plusieurs 
oppressions : les violences vécues par les femmes racisées, par 
les femmes sans statut, par les femmes autochtones, par les 
femmes itinérantes et enfin les violences sexuelles. Une vignette 
originale, un texte explicatif, une liste de ressources et une 
invitation à l’action ont été mis de l’avant pour chacune de ces 
cinq thématiques. La campagne a été créée sur une plateforme 
web hébergée par le Centre de documentation sur l’éducation des 
adultes et la condition féminine. S’y trouvait également le 
calendrier des actions organisées par les groupes de femmes à 
travers le Québec.  
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La veille du 25 novembre 2016 a eu lieu le lancement de la 
campagne des 12 jours d’action. Organisé lors d’un 5 à 7 et ouvert 
au public, il visait à la fois à expliciter les cinq thèmes de la 
campagne et à appeler à l’action. La compagnie de théâtre 
d’intervention Mise au Jeu a réalisé pour chacun des thèmes un 
tableau éloquent représentant les violences dénoncées. 
L’événement fut publicisé sur les réseaux sociaux via une vidéo 
réalisée en langue des signes québécoise (LSQ).  

Le 6 décembre 2016, le Comité des 12 jours a organisé un 
rassemblement commémoratif du 27e anniversaire de la tuerie 
sexiste de Polytechnique. La commémoration a été pensée en 
trois temps. Dans un premier temps, Mélanie Sarazin de la FFQ et 
Françoise Ruperthouse de Femmes autochtones du Québec 
(FAQ) ont conduit la commémoration des 14 femmes victimes de 
la tuerie de Polytechnique, des femmes autochtones et de toutes 
les femmes victimes de violence. Dans un deuxième temps, il y 
eut un espace de prises de parole par les femmes elles-mêmes, 
avec des chants, témoignages et performances. Par exemple, 
l’artiste Queen Ka a performé avec un texte percutant contre les 
violences faites aux femmes. Dans un troisième temps, il y eut un 
espace de reprise de pouvoir par les femmes. La commémoration 
s’est ainsi clôturée avec un bref atelier d’autodéfense donné par le 
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Centre de prévention des agressions de Montréal et par le 
dévoilement d’une murale contre les violences sexuelles situées 
dans une des maisons du Réseau habitation femmes. 

Le Comité des 12 jours était formé d’une représentation de : 
Femmes autochtones du Québec, la Fédération des maisons 
d’hébergement pour femmes, le Regroupement des maisons pour 
femmes victimes de violence conjugale, le Regroupement 
québécois des centres d’aide et de lutte contre les agressions à 
caractère sexuel et le Y des femmes de Montréal. D’autres 
groupes ont participé à la campagne : le Collectif des femmes 
sans statuts de Montréal, la Fondation Paroles de femmes, le 
Réseau habitation femmes et le Réseau d’action des femmes 
handicapées. La FFQ en a assumé la coordination.   

Deux communiqués de presse ont été publiés en lien avec cette 
action : 

• « Pour lutter contre les violences envers les femmes, tout le 
monde doit passer à l’action! » (25 novembre 2016). 

• « Commémoration de la tuerie de Polytechnique et de toutes 
les femmes victimes de violences » (6 décembre 2016). 

 

Registre des armes à feu (projet de loi 64) 

La défense du contrôle des armes à feu, notamment par le 
maintien d’un registre, est un dossier sur lequel la FFQ s’est 
mobilisée à de nombreuses reprises ces dernières années. Nous 
avons pris position pour contrer l’abolition du registre canadien des 
armes à feu puis pour défendre la mise en place du registre 
québécois. 

La FFQ a déposé un mémoire dans le cadre de la consultation sur 
le projet de loi 64,  Loi sur l’immatriculation des armes à feu. 
Intitulé L’immatriculation des armes à feu pour contribuer à la 
sécurité des femmes, le mémoire réitère l’importance de 
l’immatriculation des armes à feu pour contrer la violence à l’égard 
des femmes.   
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Enquête nationale sur les femmes et les filles 
autochtones disparues et assassinées 

La disparition et l’assassinat des femmes autochtones s’inscrivent 
dans un continuum de violence envers elles. Quant à la 
commission d’enquête nationale, elle s’inscrit dans un processus 
pour reconnaître notre responsabilité dans la violence faite aux 
femmes autochtones. Elle a été lancée à l’automne 2016. Ce 
processus doit se poursuivre avec un plan d’action et des moyens 
pour soutenir les solutions recommandées par les familles, les 
groupes de femmes autochtones et les groupes qui travaillent sur 
le terrain, que ce soit au sein des communautés autochtones ou 
en milieux urbains. Nous suivons cette commission de près, dont 
les audiences doivent débuter sous peu avec le témoignage des 
victimes et des familles. 

Pour nous, il est clair que cette commission doit permettre une 
prise de conscience collective afin de transformer les lois, les 
institutions et les pratiques continuant à produire et à reproduire 
des relations coloniales qui affectent les femmes et les 
communautés autochtones. 
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Appui à l’occupation organisée par Solidarité sans 
frontières au bureau de l’Agence des services 
frontaliers du Canada  

La FFQ a participé et appuyé l’occupation et la perturbation des 
bureaux montréalais d’Immigration Canada et de l’Agence des 
services frontaliers du Canada (ASFC/CBSA) à Montréal, une 
action organisée par Solidarité sans frontières. 

Nous avons participé à cette action afin de dénoncer la violence 
engendrée par le système d’immigration au Canada qui condamne 
des milliers de personnes migrantes à vivre sans papier et qui 
participe activement à des situations de violence telles que les 
détentions de personnes migrantes, la séparation des familles, la 
précarité, la peur et, dans certains cas, la mort de personnes 
durant leur détention.  

 

Mission Leclerc 

Lors de l’annonce du transfert des femmes détenues à la Maison 
Tanguay vers l’établissement de détention Leclerc de Laval, en 
septembre 2015, plusieurs groupes et intervenantes ont manifesté 
leurs inquiétudes. Dès leur transfert en février 2016, des 
témoignages troublants de situations graves dont la mixité des 
lieux, l'exiguïté des cellules, le manque d'accès à des programmes 
de réhabilitation, des situations de confinement exagérées et le 
manque de qualité des soins de santé commençaient à émerger. 
Devant cette situation inacceptable, la Ligue des droits et libertés 
et la FFQ ont entrepris des démarches auprès du ministre de la 
Sécurité publique, Martin Coiteux, afin d’obtenir l’autorisation de 
mener une mission d’observation des conditions de détention des 
femmes à l’établissement Leclerc. Devant le refus de la mission, 
nous nous sommes tournés vers la Protectrice du citoyen afin 
qu’elle mène une enquête systémique sur la situation des femmes 
incarcérées qui a aussi été refusée. 

Malgré ces refus, la mobilisation des groupes s’est mise en 
marche afin d’assurer que les droits des femmes détenues soient 
respectés et que leur sécurité, leur santé psychologique et 
physique soient assurées. La mobilisation a aussi porté sur des 
mesures de réhabilitation adéquates.  
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Grâce à cette campagne de mobilisation à laquelle ont répondu 
plus d’une centaine d’organisations québécoises et plusieurs 
citoyennes, le Ministre Coiteux a décidé en juin 2016 de mettre en 
place un comité de travail dont le mandat est de dresser un état de 
la situation, de faire l’inventaire des solutions à court, à moyen et à 
long terme et de faire des recommandations. 

Afin de maintenir la pression sur le Ministre et d’obtenir des 
engagements concrets concernant notamment la construction d’un 
nouveau centre de détention pour femmes ainsi que des actions 
précises visant les problèmes systémiques toujours présents à 
l’établissement Leclerc, la FFQ et la LDL ont organisé deux 
conférences de presse et publié autant de communiqués de 
presse :  

• « Femmes détenues au Leclerc : la FFQ et la LDL entendent 
mener une mission d’observation » (7 juin 2016). 

• « Situation des femmes détenues au Leclerc : des 
organisations interpellent le ministre Coiteux » (16 février 
2017).  

La présidente a également cosigné un article dans la revue À 
bâbord.  
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Environnement  

 

Projet Des-terres-minées 

Au cours de la dernière année, la FFQ a eu le privilège de 
participer au projet Des-terres-minées. Ce projet en lien avec 
l’environnement fait suite au Tribunal permanent des peuples et 
répond au besoin d’approfondir les analyses féministes sur les 
enjeux extractifs. Organisé en collaboration avec plusieurs 
partenaires dont la FFQ, Femmes autochtones du Québec (FAQ), 
le Comité des droits humains en Amérique latine (CDHAL) et le 
Projet d’accompagnement solidarité Colombie (PASC), le projet 
Des-terres-minées propose de développer une critique de 
l’extractivisme à partir d’analyses féministes et anticoloniales. 

Nous avons donc participé à une tournée d’abord en Gaspésie, 
puis sur la Côte-Nord. Les principaux objectifs de cette tournée 
étaient d’ouvrir des espaces de parole, de repenser le territoire et 
les rôles sociaux genrés, d’échanger mutuellement sur les 
différentes réalités et les pratiques de lutte, de comprendre 
comment les différentes oppressions se conjuguent et de formuler 
d’autres voies d’avenir.  

Si la FFQ participe à ce genre de projet, c’est que l’environnement 
est un enjeu féministe et que depuis longtemps nous nous 
mobilisons contre le capitalisme et ses liens avec le patriarcat, et 
contre les oligarchies qui s’approprient les ressources naturelles et 
humaines de la planète. 

Nous sommes inspirées ici encore par des orientations de notre 
champ d’action, soit de développer une vision féministe, 
anticapitaliste et anticolonialiste de la relation des femmes et des 
hommes avec la Terre, en alliance avec d’autres mouvements 
engagés dans les luttes écologistes, dans le respect du droit des 
peuples autochtones à l’autodétermination.  

Il est à noter que la participation au projet Des-terres-minées est 
maintenant assurée par le comité  sur le champ d’action 
Féminisme, bien-vivre, écologie et économie. 
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Autres actions liées à la conjoncture  

 

Solidarité avec le peuple palestinien 

La solidarité avec le peuple palestinien, en particulier avec les 
femmes palestiniennes, fait partie depuis longtemps du travail de 
la FFQ. L’assemblée générale de mai 2010 avait poussé plus loin 
l’engagement en appuyant la campagne de Boycott, 
désinvestissement et sanctions (BDS), à la demande de la société 
civile palestinienne, afin d’exiger d’Israël le respect du droit 
international envers le peuple palestinien et que cesse la violence 
à son endroit.   

Depuis, la FFQ est membre de la Coalition BDS Québec et elle y 
est représentée par Lorraine Guay. C’est le comité femmes et 
mondialisation qui assumait la responsabilité de cette solidarité 
jusqu’au Congrès d’orientation de mars 2015 où s’est opéré un 
changement de structures et d’organisation du travail. Pour 
l’instant aucun comité, collectif ou champ d’action n’assume la 
responsabilité du travail de solidarité avec le peuple palestinien. 

Au courant de l’année 2016-2017, la présidente de la FFQ a 
participé à quelques rencontres de la Coalition BDS et partagé les 
réflexions avec Lorraine Guay. L’idée de constituer un collectif de 
solidarité a été évoquée, mais n’a pu être mise en œuvre. La FFQ 
a appuyé une campagne d’embargo militaire contre Israël, toujours 
en cours. Elle a été active dans l’appui au Bateau des femmes 
pour Gaza et elle a été présente au Forum social mondial d’août 
2016 dans plusieurs activités et panels au sein d’une 
programmation très élaborée sur la Palestine. Enfin, en tant que 
membre de la Coalition BDS, la FFQ a continué de protester 
contre la motion anti-BDS adoptée par le Parlement fédéral en 
février 2016. Le retrait pur et simple de cette motion anti-
démocratique demeure toujours à l’ordre du jour. 
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Campagne du Coquelicot blanc du Collectif Échec à l a 
Guerre 

Dans le cadre de Journée internationale de la paix, la FFQ a fait 
partie de la soixantaine de signataires d’une lettre initiée par le 
Collectif Échec à la guerre et parue dans différents journaux : « Le 
Canada, défenseur de la paix… vraiment? ». 

À l’instar de près de 250 personnes et organisations, la FFQ a 
également signé la déclaration « À la mémoire de toutes les 
victimes des guerres », publiée le 5 novembre 2016 par le 
Collectif. 

 

Forum social mondial 

Le Forum social mondial s’est tenu à Montréal du 9 au 14 août 
2016. Ce rassemblement de la société civile vise à renforcer les 
mouvements sociaux qui luttent contre le capitalisme, le racisme, 
le colonialisme et l’impérialisme, à travers des espaces 
d’échanges et de débats qui prennent des formes diverses. Le but 
consiste à partager nos réalités et visions du monde, des 
stratégies de résistances et des alternatives. À l’occasion de ce 
FSM plusieurs activités ont été organisées par la FFQ, en plus de 
participer à divers autres ateliers organisés par des membres et 
des alliés. 

 

Atelier : Libérons nos corps, notre Terre et nos te rritoires 

Cet atelier a permis aux militantes de la MMF de partager leurs 
expériences de luttes, les enjeux auxquels elles font face comme 
féministes dans leurs pays et les stratégies d’action qu’elles 
mettent en place. Elles ont abordé, entre autres, la démarche 
d’éducation politique et populaire qu’elles ont développée dans le 
cadre des actions de la MMF de 2015, la place et la vision portées 
par les femmes autochtones dans différentes coordinations de la 
MMF et les alliances crées avec d’autres mouvements sociaux. 

 



 

36 

 

 

 

Atelier : Luttes pour la défense des territoires - Résistances et 
solidarités féministes face à l’extractivisme 

Cet atelier a donné la parole à des militantes, autochtones et 
allochtones, venant entre autres d’Amérique latine, et des 
militantes vivant au Québec, qui se lèvent pour défendre leurs 
territoires contre des projets extractifs. Il a permis également de 
construire des solidarités entre femmes et féministes en 
résistance, contre le pouvoir des transnationales, la complicité 
voire la répression des États pour soutenir des systèmes 
capitalistes, colonialistes et patriarcaux. 

 

Atelier de sensibilisation : Vieilles, au-delà des préjugés! 

Le comité femmes aînées a présenté l’outil Vieilles, au-delà des 
préjugés! qui permet à toutes de prendre conscience de divers 
préjugés reliés à la situation des aînées qui nous influencent et 
empêchent les aînées d’être vues et reconnues comme des 
citoyennes à part entière. 

Finalement la CQMMF a aussi accueilli des militantes de la 
Marche mondiale des femmes qui provenaient de différents pays 
afin de participer au Forum social mondial. 
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Égalité entre les femmes et les hommes 

Le Plan gouvernemental pour l’égalité entre les femmes et les 
hommes venait à échéance en 2015. La future stratégie 
gouvernementale pour l'égalité entre les femmes et les hommes 
devrait arriver prochainement. Nous l’attendons depuis 2015! 
Durant la dernière année, le Secrétariat à la condition féminine a 
mené des consultations auprès des groupes nationaux de 
femmes. Nous avons participé à chacune des trois rencontres 
après avoir fait notre propre bilan du dernier plan.  

 

Campagne de l’action communautaire autonome 

À l’automne 2016, la FFQ s’est jointe à plusieurs actions pour 
dénoncer le non-respect de la politique de l’action communautaire 
par le gouvernement et exiger une véritable reconnaissance avec 
le financement qui doit l’accompagner. La Fédération s’est ainsi 
jointe aux autres membres du Réseau québécois de l’action 
communautaire autonome (RQ-ACA), le 22 novembre 2016, en 
participant à une journée de visites collectives à divers députés, à 
l’Assemblée nationale,  afin de les sensibiliser une fois de plus à la 
situation des organismes communautaires et obtenir leur appui 
aux revendications du mouvement.  

De plus, la FFQ a participé à la première action de la campagne 
« Engagez-vous pour le communautaire », en débrayant les 7 et 8 
novembre 2016. Cette nouvelle campagne réunit tout le 
mouvement de l’action communautaire autonome. 

Malheureusement, ces actions n’ont pas vraiment trouvé d’écho 
dans le budget présenté par le gouvernement du Québec le 28 
mars 2017.     
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Mode de scrutin 

Les actions à l’égard de la réforme électorale ont surtout été 
réalisées au niveau fédéral, en lien avec la promesse électorale de 
Justin Trudeau d’introduire un mode de scrutin proportionnel à 
temps pour les élections de 2019. La FFQ a pris part de 
différentes manières à la consultation parlementaire du Comité 
spécial sur la réforme électorale. 

En mai 2016, la FFQ s’est jointe à l’Alliance pour que chaque 
électeur et électrice compte, pour y porter son analyse 
démocratique, mais aussi féministe et antiraciste. Elle a d’ailleurs 
contribué à deux communiqués de presse : « Les organisations et 
défenseur.es du droit des femmes se joignent à la campagne pour 
la représentation proportionnelle » (25 mai 2016) et « Une coalition 
diversifiée souligne la Journée internationale de la démocratie en 
lançant un appel pour un système électoral véritablement 
équitable et démocratique au Canada » (15 septembre 2016). 

Pour faire progresser les réflexions quant à la nécessité d’intégrer, 
dans un nouveau mode de scrutin, des mécanismes pour agir 
aussi sur la parité hommes-femmes et sur la représentation des 
personnes racisées, la FFQ a contribué à l’organisation d’une 
rencontre de travail sur le sujet avec Mercédez Roberge. La 
rencontre « Mode de scrutin et mécanismes pour diversifier la 
composition du Parlement du Canada » a réuni, au début de 
l’automne 2016, une vingtaine de personnes et organisations déjà 
engagées dans ce dossier. La rencontre a donné lieu à un résumé 
qui fut déposé au Comité spécial sur la réforme électorale. Le 
document applique l’analyse différenciée selon les sexes et 
l’analyse antiraciste à la réforme électorale, et suggère plusieurs 
mécanismes institutionnels pour atteindre des résultats, à 
l’intérieur d’un mode de scrutin proportionnel mixte compensatoire. 

Ce travail a porté fruit puisque deux recommandations en ce sens 
ont été intégrées dans le rapport que le Comité a déposé au début 
de décembre 2016, en plus des recommandations menant vers 
l’introduction d’un mode de scrutin permettant des résultats 
proportionnels. 

Le gouvernement ayant par la suite renié sa promesse et rejeté le 
rapport du Comité, la FFQ a participé aux premières réactions 
d’indignation. Un mot de la présidente a ainsi été lu lors d’un 
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rassemblement devant le bureau du Premier ministre et la FFQ a 
contribué au communiqué de presse « Action devant le bureau de 
circonscription de Justin Trudeau - Respectez-nous et respectez 
votre promesse de changer le mode de scrutin » (13 décembre 
2016). Organisé par des militantes et des militants de Montréal, à 
l’invitation de l’organisme LeadNow, ce rassemblement s’est 
ajouté à une trentaine d’autres le même jour. 

 

Action de Femmes de 
diverses origines, le 8 
mars 

Pour la journée du 8 mars, 
la FFQ a participé à la 
marche organisée par 
Femmes de diverses 
origines (FDO) et appelé ses 
membres à les rejoindre. 
Cette marche est la 15e que 
FDO organise. Sous la 
thématique, « Célébrons la 
résistance des femmes pour 
une juste paix et l’égalité! », 
près de 700 personnes se 
sont jointes à la 
manifestation le 8 mars en 
soirée et ont pris la rue pour 
exiger la justice, la paix, 
l’égalité, le statut, la 
prospérité et la dignité pour 
toutes et tous.   

 

 

Rendez-vous militant de la Ligue des droits et libe rtés 

La FFQ a participé au rendez-vous militant organisé par la Ligue 
des droits et libertés ayant pour thème « Face à un État qui ne 
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répond pas de ses engagements à l’égard des droits humains : 
quel rôle pour la Ligue des droits et libertés ?». Cette journée 
permettait de réfléchir collectivement à l’État social tel qu’il est 
aujourd’hui et comment les groupes sociaux doivent à leur tour 
intervenir. 

 

Conciliation famille-travail-études 

La FFQ est membre de la Coalition pour la conciliation famille-
travail-études (CFTE). Depuis janvier 2016, elle porte une 
plateforme intitulée « Concilier pour la vie » afin d’obtenir 
notamment une loi-cadre et des changements à la Loi sur les 
normes du travail qui feraient en sorte d’adapter les milieux de 
travail et d’études aux besoins des personnes et non l’inverse. Les 
enjeux concernent la santé, la vie personnelle et familiale, et la 
participation citoyenne. 

La Coalition a mené au printemps dernier une série de rencontres 
pour sensibiliser les ministères concernés et les partis politiques. 
La FFQ a participé à plusieurs de ces rencontres. 

Un communiqué de presse a été publié conjointement avec la 
Fédération des associations de familles monoparentales et 
recomposées du Québec : « Réforme du droit familial : le Québec 
doit sortir de son immobilisme! » (7 juin 2016).  

 

Protéger la liberté d’expression et le droit 
d’association  

La FFQ a continué de suivre les travaux sur la Loi sur la 
transparence et l’éthique en matière de lobbyisme en poursuivant 
sa participation aux rencontres du Groupe des organisations 
opposées à l’assujettissement de tous les OSBL à cette loi (projet 
de loi 56).   

Sylvie St-Amand a représenté la FFQ à la plupart des rencontres 
du Groupe, notamment à celle qui a permis d’analyser le rapport 
issu de la consultation menée par le Commissaire au lobbyisme du 
Québec, suite à la réception d’une centaine de mémoires, dont 
celui du Groupe des 13, cosigné par la FFQ.  
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La FFQ a de plus contribué au communiqué publié au début de 
juin 2016 : « Réaction des OSBL au rapport du Commissaire au 
lobbyisme du Québec : le projet de loi 56 doit être jeté aux 
oubliettes! ». 
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Vie associative et interne  

 

Les membres 

La FFQ regroupe des membres individuelles et associatives. Ces 
dernières œuvrent sur les plans local, régional et national, et 
représentent des groupes de femmes ou des comités de femmes 
au sein d’organisations mixtes, tels des syndicats ou des 
organismes communautaires. Les membres de la Fédération sont 
issues d’une diversité de milieux composant le mouvement 
féministe au Québec. 

Au 31 mars 2017, la FFQ comptait 398 membres individuelles et 
214 membres associatives. Au quotidien, la FFQ, c’est un conseil 
d’administration, un exécutif et une équipe de travail soutenue par 
des militantes convaincues et quatre comités sur les champs 
d’action. 

Devenir membre de la FFQ peut s’accompagner d’une 
participation concrète à un comité de travail ou à une collective, au 
conseil d’administration et à l’assemblée générale annuelle. 
Devenir membre peut aussi être un geste politique sans obligation 
d’implication. Il y a de la place pour toutes!  

Une réflexion a eu lieu pour favoriser et faciliter la participation des 
membres au fonctionnement et aux dossiers menés par la FFQ. 
Les outils mis en place donneront assurément des fruits dans la 
prochaine année.  

 

L’assemblée générale annuelle  

L’an dernier, l’assemblée générale annuelle a eu lieu à Québec les 
28 et 29 mai 2016 où plus d’une centaine de membres étaient 
présentes et ont adopté les priorités de l’année 2016-2017. Alors 
que l’on célébrait le 50e anniversaire de la Fédération, les 
membres de la FFQ ont poursuivi le tournant amorcé depuis 
quelques années en faveur de pratiques et d’actions féministes qui 
visent la transformation sociale. Ce furent des journées bien 
remplies et plusieurs membres intéressées se sont jointes aux 
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comités de travail. Lors de cette assemblée, les membres ont 
adopté une position engageant la FFQ à militer pour une réforme 
du droit familial qui tienne compte de la diversité de la composition 
des familles, de l’appauvrissement inhérent à une séparation et du 
traitement égal des femmes, peu importe leurs statuts ou leurs 
identités, entre autres. Les membres ont également pris position 
afin que la FFQ s’oppose à un projet gouvernemental qui mettrait 
sur pied un revenu minimum garanti sans assurer la couverture 
des besoins de base, des services publics universels et gratuits, 
un salaire minimum et des normes du travail viables, et sans éviter 
le piège de la valorisation de la place traditionnelle des femmes et 
l’invisibilisation de leur travail de soins. 

 

Le conseil d’administration 

Ce fut une année très intense pour les membres du conseil 
d’administration (5 rencontres), mais plus encore pour les 
membres du comité exécutif (15 rencontres et 2 lac-à-l’épaule). 
Ensemble, elles ont tenu d’innombrables discussions visant la 
réorganisation de la FFQ. Les membres du CA ont aussi réalisé de 
nombreuses rencontres avec les membres et alliées de la FFQ, en 
plus d’assumer diverses représentations, en soutien à celles 
effectuées par la présidente, notamment par des prises de parole 
dans les rassemblements et les manifestations, et la participation 
à trois panels. 

 

Les communications 

La FFQ a profité de son 50e anniversaire pour renouveler son logo 
et pour l’intégrer dans ses différents outils de communication. Elle 
a aussi tenu ses membres et alliées informées (16 Bulletins et 4 
Actualités féministes), en plus de transmettre une foule 
d’informations par les médias sociaux et d’alimenter son site 
Internet. 

Un nouvel outil de communication a aussi été mis en place : la 
plateforme de diffusion d’écrits par des femmes sur différents 
enjeux. 
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Elle a également publié 18 communiqués de presse, dont 
plusieurs conjointement avec d’autres organisations, ou comme 
porte-parole de collectifs ou de regroupements. 

 

Des représentations politiques 

La FFQ a, notamment, participé à : 

• Deux réunions avec la ministre fédérale de la Condition 
féminine.  

• Deux rencontres avec le cabinet du Secrétariat à la condition 
féminine ainsi que d’autres rencontres avec divers autres 
ministres et ministères. 

• Une rencontre de consultation sur le plan d'action favorisant 
l'application de la loi à l'égard des travailleuses non 
syndiquées. 

La FFQ est aussi intervenue par des communiqués de presse aux 
différentes étapes concernant le budget du Québec :  

• « Budget Québec 2016 : l’égalité pour les femmes vidée de 
toute substance » (15 avril 2016). 

• « Budget 2017 : Quand mettre de l’ordre veut dire jeter les 
acquis par les fenêtres… ». 

 

En septembre 2016, un communiqué a été publié lors de la 
nomination à la présidence du CSF : « La FFQ se réjouit et a des 
attentes élevées ». 

 

50e anniversaire de la FFQ et Prix Idola Saint-Jean    

En 1966, la Fédération des femmes du Québec voyait le jour à 
l’initiative de Thérèse Casgrain. En 2016, la FFQ a donc fêté ses 
50 ans d'existence, de lutte et de résistance. Pour cette occasion, 
nous avons décidé de souligner ce mi-centenaire en organisant 
plusieurs événements politiques, éducatifs et une grande soirée de 
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festivités. Cette dernière s’est déroulée à Québec à la veille de 
notre assemblée générale annuelle, le 27 mai 2016. Au 
programme lors de cette soirée : remise du Prix Idola Saint-Jean, 
témoignages de militantes, prises de parole politiques et 
performances artistiques. 

Le Prix Idola St-Jean a exceptionnellement été remis à une 
militante et à un groupe. Il souligne la contribution exceptionnelle 
et l’amélioration de la situation des femmes au Québec et à 
l’avancement du féminisme. Les prix ont été décernés à Lorraine 
Guay, militante dans le milieu féministe et communautaire 
privilégiant l’approche d’éducation populaire, et à Relais-femmes, 
organisme de transmission qui participe à la création et la diffusion 
de savoirs féministes. 

Dans le contexte du 50e anniversaire, nous avons aussi organisé 
deux tables rondes en collaboration avec la Commission des droits 
de la personne et des droits de la jeunesse (CDPDJ), à l’occasion 
du 40e anniversaire de la Charte des droits et libertés de la 
personne.  

La première table ronde s’est déroulée à Montréal, le 30 mars 
2016, et elle a rassemblé une quarantaine de personnes. Le 
thème de celle-ci était  « Féminisme, défense de droits et rapport à 
l’État ».  

La seconde table ronde a eu lieu à Québec et avait pour 
thème « Des droits pour qui ? ». Celle-ci s’intéressait à l’accès 
différencié aux droits économiques et sociaux ainsi qu’à la réalité 
de l’application des droits de certaines femmes en raison des 
rapports de classes, de races, d’orientations sexuelles, etc. 

Deux communiqués de presse ont été publiés pour l’occasion :  

• « 50e anniversaire de la FFQ : transformer la société pour 
créer un monde juste et égalitaire » (25 mai 2016). 

•  « 50e anniversaire et AGA : des pratiques féministes et 
solidaires pour transformer la société » (1 juin 2016). 
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La Maison Parent-Roback   

La Maison Parent-Roback (MPR) regroupe des groupes nationaux 
ou régionaux de femmes, une maison d’édition et un centre de 
documentation, dans le but d’améliorer la situation des femmes, 
d’éliminer la violence et de promouvoir la justice sociale. En 
matière de condition féminine, elle met en commun des outils 
d’éducation, de formation, de recherche, d’analyse et de diffusion. 
C’est aussi un lieu de concertation, d’actions, de mise en commun 
de ressources afin d’alléger la charge financière de ces groupes 
communautaires, et un milieu de vie pour les travailleuses. La FFQ 
est membre de la MPR et prend part à ce projet de façon active en 
participant aux assemblées générales, aux événements 
d’informations, de socialisation entre les membres, de réflexion et 
de discussions.  

Cette année, il y a eu beaucoup d’avancement dans le dossier de 
la relocalisation. En effet, depuis 2006, la MPR cherche un nouvel 
immeuble pour ses membres afin de réduire les coûts de loyer, 
améliorer l’accessibilité, se rapprocher de la communauté et 
éventuellement pouvoir accueillir de nouveaux groupes. Alors c’est 
fait, l’immeuble de la rue Sainte-Thérèse a bel et bien été vendu et 
nous avons trouvé ce que sera la Maison Parent-Roback version 
2.0. Effectivement les groupes déménageront prochainement dans 
leurs nouveaux locaux qui seront situés dans un quartier populaire 
et multiethnique de Montréal, le quartier Parc-Extension, soit sur 
l’avenue du Parc, près de Jean-Talon.  

 

Les archives de la FFQ 

Actrice incontournable au sein de la société québécoise et pilier du 
mouvement féministe québécois, la FFQ a accumulé tout au long 
de ses 50 ans une quantité astronomique de documents qui sont 
autant de traces du rôle historique qu’elle a joué par ses prises de 
position, manifestations, mémoires, pétitions, colloques, 
rassemblements, etc. L’imminence d’un déménagement de la 
Maison Parent-Roback … a obligé la FFQ a prendre une décision 
quant à la façon de disposer de la centaine de boîtes d’archives 
conservée dans le sous-sol de la MPR. À la suggestion de Louise 
Desmarais, qui a accepté de prendre en charge ce dossier et avec 
l’accord du conseil d’administration de la FFQ, des démarches 
commencées en décembre 2015 auprès de la BAnQ ont 
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finalement abouti en septembre 2016 : celle-ci a reconnu la valeur 
historique et l’importance de ce fonds d’archives et a accepté de 
faire l’acquisition des documents pour la période de 1966 à 2001. 
Sauvegardées, ces archives seront accessibles à la consultation 
et à la recherche, à la suite de leur transfert à la BAnQ en mai 
2017. Ce travail a soulevé le besoin de garder une trace 
numérique de certains documents importants dans l’histoire de la 
FFQ, dans l’objectif de les rendre prochainement accessibles par 
Internet. Un comité de travail a été mis en place pour partager la 
tâche, mais il faut souligner l’immense travail accompli par Louise 
Desmarais. 

 

Promotion et développement du membership 

Cette année la FFQ a été assez discrète concernant la promotion 
et le développement du membership. 

La présidente a toutefois fait plusieurs représentations auprès de 
groupes alliés, coalitions et groupes membres. Une belle occasion 
de créer ou de renforcer des liens.  

 

Politique conjointe avec Femmes autochtones du 
Québec (FAQ) 

La Déclaration solennelle de solidarité entre la Fédération des 
femmes du Québec et Femmes autochtones du Québec a été 
signée à Montréal, en territoire Mohawk, le 1er octobre 2004. Ce 
protocole nous engage à nous reconnaître mutuellement comme 
femmes ancrées dans des peuples qui se doivent respect dans 
leur droit à l’autodétermination. Ce protocole signale un 
engagement d’agir en solidarité pour transformer les rapports 
coloniaux qui marquent l’histoire entre les peuples québécois et 
autochtones. 

De plus, il a été décidé en congrès d’élaborer une politique 
conjointe avec Femmes autochtones du Québec. Certaines 
démarches ont été entreprises au cours de la dernière année, 
mais aucune politique n’a été élaborée faute de disponibilité de 
part et d’autres. Par contre, certaines activités ont eu lieu dont 
plusieurs rencontres entre FAQ et la FFQ ainsi qu’une formation 
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sur l’importance d’entretenir des relations d’égalité, de nation à 
nation, dans le cadre du cours Femmes autochtones au Québec : 
Débats et enjeux, du Département de science politique de 
l’UQAM. De plus, lors de l’assemblée générale de FAQ, la 
présidente de la FFQ, la gardienne du savoir de la déclaration 
solennelle, France Dutilly, et Viviane Michel, présidente de FAQ, 
ont présenté l’historique de la mise en place de la Déclaration 
solennelle de solidarité.  

 

Regroupement des organismes en défense collective 
des droits (RODCD) 

Le Regroupement des organismes en défense collective des droits 
(RODCD) rassemble 22 regroupements nationaux, dont la FFQ, et 
représentent près de 350 groupes en défense collective des droits 
partout au Québec. Sa mission est de revendiquer une plus 
grande reconnaissance et un meilleur financement des groupes en 
défense collective des droits. Le RODCD défend également les 
intérêts de ces groupes lors de rencontres avec les autorités 
politiques ou administratives au sein du gouvernement. 

La FFQ a encore siégé toute l’année au CoCo du RODCD. 
Toutefois, considérant l’équipe de travail réduite, nous ne 
solliciterons pas de nouveau mandat pour 2017-2018, mais nous 
continuerons à participer aux assemblées générales et aux 
différentes réflexions au cours de la prochaine année. C’est Sylvie 
St-Amand qui assure la représentation au RODCD. 
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Situation financière  

 

Une situation qui demeure précaire 

La FFQ n’est pas la seule à se retrouver en situation précaire. La 
grande majorité des organismes communautaires font état d’un 
sous-financement chronique alors que les enjeux se corsent, tant 
du côté de la défense collective des droits que des actions à poser 
et des services à apporter en de multiples domaines : éducation 
populaire, services à des groupes vulnérables dans la population, 
cuisines collectives, problématiques de violence, de pauvreté, de 
solitude.  

Depuis plusieurs années, vous le savez, le financement de la FFQ 
est difficile. De nombreux efforts ont été faits pour assurer une 
stabilité financière, mais malgré tous ces efforts, l’équipe de travail 
a été réduite de façon considérable et cette réduction est un cercle 
vicieux : moins il y a de travailleuses, plus la proportion de temps 
voué à chercher du financement gruge notre capacité à remplir 
notre mission. Nous avons aussi réduit de la moitié de notre 
espace locatif et nous avons limité nos dépenses au minimum. La 
FFQ a vécu cette année assurément la plus grande crise de son 
histoire; en septembre 2016, l’équipe a été réduite à son strict 
minimum, soit la présidente et la responsable financière. Le 
conseil d’administration a vite réagi et a mis en place des 
stratégies et des comités afin d’assurer le fonctionnement de la 
FFQ et soutenir les travailleuses. Fin novembre, nous avons 
organisé une grande conférence de presse afin de dénoncer la 
situation de fragilité de la FFQ et nous avons fait appel, une fois de 
plus à nos membres, à nos alliées et alliés, et à nos partenaires. 
Une fois de plus les réponses ont été nombreuses et généreuses! 
La FFQ a alors été entourée de dizaines de personnalités et 
d’organisations alliées, ce qui a fait au chaud au cœur. En cours 
d’année, nous avons pu stabiliser l’équipe avec la venue de 
travailleuses contractuelles pour assurer la coordination de 
certaines campagnes et d’autres dossiers sont assurés par des 
militantes. Un communiqué de presse a été publié à cette 
occasion : « Précarité financière : divers milieux à la défense de la 
Fédération des femmes du Québec » (20 novembre 2016). 
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Comme à son habitude depuis plusieurs années, la FFQ a 
procédé à deux publipostages pour solliciter des dons. La réponse 
a été très appréciée. 

Si les prochaines années s’annoncent un peu mieux du point de 
vue financier avec l’octroi d’une subvention fédérale pour un projet 
de trois ans en matière d’égalité, la FFQ reste dans une situation 
précaire. Elle aura à se réorganiser dans son travail pour 
permettre la création d’une Fédération durable et innovante pour 
ses membres et pour la société québécoise. Les comités sur les 
champs d’action seront appelés à jouer un plus grand rôle dans la 
mission de la FFQ. Plusieurs autres comités continuent de 
travailler pour assurer cette stabilité importante et nous sommes 
confiantes des résultats à venir. 

 

Une nouvelle campagne : « #FFQ50ansde plus » 

 

Pour diversifier nos sources de financement, du 23 décembre 
2016 au 23 mars 2017, a eu lieu la première campagne de 
sociofinancement de la FFQ. La campagne, identifiée par le mot-
clique « #FFQ50ansdeplus », avait pour objectif d’amasser des 
fonds dans le cadre du 50e anniversaire de la Fédération. La 
campagne a eu lieu sur les médias sociaux et en ligne, par le biais 
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de la plateforme québécoise de sociofinancement « Haricot.ca ». 
Des vignettes qui montraient des portraits de militantes avec des 
témoignages sur l’importance de la FFQ ont été publiées et 
partagées. Des récompenses aux contributions étaient 
disponibles, telles que des affiches et sacs féministes produits 
pour souligner ce moment tournant de l’histoire de la FFQ. Au 
total, 3 365 $ ont été amassés par des dons en ligne ainsi que 
quelques centaines de dollars, par chèque. La campagne a offert 
de la visibilité à la FFQ, à ses militantes et à l’importance de sa 
mission. Nous remercions de tout cœur tout-e-s les donatrices et 
donateurs pour leur solidarité!  

 

Comité financement et finances 

En septembre 2016, suite à la décision de réduire l'équipe de 
travail, le conseil d’administration a mis sur pied des comités ad 
hoc dont un comité financement. Lors de deux rencontres, ce 
comité s'est penché sur l'état de la situation et sur des 
perspectives d'action pour trouver rapidement du financement. 
Des idées ont été proposées dont un téléthon FFQ et une vidéo 
promotionnelle. Elles n'ont pu être mises en œuvre, mais d'autres 
démarches ont été entreprises pour trouver du financement dont le 
sociofinancement. Un document de réflexion a été déposé à la 
réunion du CA en décembre 2016. Il avait pour objectif de réfléchir 
aux balises à se donner pour s'assurer d'un financement plus 
structurant et durable. 

 

Comité ad hoc de préparation à la rencontre avec le  
cabinet de la ministre responsable de la Condition 
féminine 

Dans la foulée de la conférence de presse de novembre 2016 et 
dans la perspective d’une rencontre imminente avec le cabinet de 
la Ministre Thériault, un comité ad hoc a tenu une réunion en 
février 2017. L’objectif était de faire des recommandations à 
l’exécutif sur une stratégie à adopter en vue de cette rencontre 
politique. Les échanges au sein du comité ont permis de dégager 
des pistes, notamment pour solliciter l’aide financière de la 
Ministre, mais aussi celle de ses collègues.  
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En conclusion  

Le rapport d’activités d’une organisation est important. Il permet de 
démontrer nos réalisations et nos approches tout en se voulant un 
portrait de qui nous sommes et de la manière dont nous voulons 
faire avancer notre mission. Au cours des dernières années, la 
FFQ a vu son équipe de travailleuses et son plan d’action réduit. 
En plus des grands dossiers portés par la FFQ, il y a là aussi tout 
le travail dit invisible que la FFQ fait au cours d’une année qui 
assure son bon fonctionnement et sa présence à des moments 
clés.  

La FFQ ne cesse de travailler pour atteindre sa mission 
importante, malgré les défis et les obstacles. Cette mission, nous 
la menons ensemble AVEC nos membres pour un projet féministe 
qui vise la transformation et l’élimination des rapports sociaux de 
sexe et des rapports de domination dans toutes les sphères de la 
vie, en vue de favoriser le développement de la pleine autonomie 
de toutes les femmes et la reconnaissance véritable de l’ensemble 
de leur contribution à la société. 
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Annexes  

 

Les membres des différentes instances  

Comité exécutif 

Mélanie Sarazin 
Présidente 

Myriam Zaidi 
Vice-présidente aux pratiques solidaires et anti-oppressives, 
membre individuelle 

Élisabeth Germain 
Vice-présidente aux régions, membre individuelle 

Chantal Locat 
Trésorière, membre individuelle 

France Lavigne 
Secrétaire, membre individuelle (depuis août 2016) 

Julie Gingras 
Secrétaire, membre individuelle (mai-août 2016) 

Administratrices  

Représentante des groupes locaux  

Dolores Chew 
Centre communautaire des femmes sud-asiatiques 

Représentantes des groupes régionaux 

Mireille Bénard 
Comité de condition féminine, Conseil central du Montréal 
Métropolitain CSN (juin-août 2016) 

Karine Drolet 
Réseau des groupes de femmes de Chaudière-Appalaches 
(depuis nov. 2016) 

France Lavigne 
Table de concertation du mouvement des femmes de la Mauricie 
(juin-août 2016) 
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Annik Patriarca 
Comité de condition féminine,  Conseil central du Montréal 
Métropolitain CSN, (sept. 2016-mars 2017) 

Représentantes des groupes nationaux  

Diane Courchesne 
Comité de la condition des femmes, Centrale des syndicats du 
Québec (CSQ) 

Carolle Mathieu 
L’R des centres de femmes du Québec  

Sandra Wesley 
Stella, l’amie de Maimie, (jusqu’en février 2017) 

Représentantes des membres individuelles 

Émilie Nicolas 
Membre individuelle 

Mercédez Roberge 
Membre individuelle 

Représentantes des femmes vivant à la croisée des 
oppressions  

Sissi de la Côte 
Membre individuelle (jusqu’en mars 2017) 

Samira Laouni 
Membre individuelle 

Représentante des travailleuses de la FFQ  

Cybel Richer-Boivin (jusqu’en septembre 2016) 
Julie Gingras (depuis décembre 2016) 
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L’équipe des travailleuses 

Postes réguliers 

Mélanie Sarazin 
Présidente 

Alice Lepetit 
Organisatrice communautaire, responsable de la mobilisation 
(jusqu’en septembre 2016) 

Cybel Richer-Boivin 
Responsable des communications, de la promotion et de la 
recherche (jusqu’en septembre 2016) 

Sylvie St-Amand, 
Responsable de la gestion financière, comptable et administrative 
(jusqu’en décembre 2016 et en congé sans solde d’août à 
décembre 2016) 

Julie Gingras 
Responsable de la gestion financière, comptable et administrative 
(depuis août 2016)  

Postes temporaires 

Caroline Jacquet 
Organisatrice communautaire et agente de communication (depuis 
septembre 2016) 

Françoise Bellemare 
Organisatrice communautaire (avril-juin 2016) 

Nos précieuses militantes qui soutiennent l’équipe quasi 
quotidiennement 

Dalia Eldaly 
Elisa Fernandez Quinteros 
Fréhel Vince 

Principales contractuelles 

Manon Allard 
Comptable agréée 

Andrée Savard 
Secrétariat d’assemblées, rédaction et révision 
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Michèle Spieler 
Site Internet de la MMF Québec et site Internet de la FFQ 

 
Les comités de travail 

Comité femmes aînées 

Gisèle Bourret (responsable) 
Micheline Bourassa 
Marie Céline Domingue 
Élisabeth Germain (membre du CA) 
Elisa Fernandez Quinteros 

Comité d’élection 

Marie Josèphe Pigeon (présidente) 
Véronique de Sève 
Julie Leclerc 
Line Mercier 

Avec la collaboration de : 
Sylvie St-Amand (équipe de travail) 
Élisabeth Germain (membre du CA) 

Comité ad hoc de préparation de la rencontre avec l e 
cabinet de la Ministre Lise Thériault 

Michèle Asselin 
Élisabeth Germain 
Ève-Marie Lacasse 
Blanche Paradis 
Alexandra Pierre 
Mercédez Roberge 

Comité archives 

Louise Desmarais (responsable) 
Sissi de la Côte 
Mercédez Roberge 

Comité finances et financement 

Julie Gingras 
Louise Lafortune 
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Chantale Locat 
Mélanie Sarazin 
Carole Mathieu 
Solène Tanguay 
 

Les comités des champs d’action de la FFQ 

Note : La composition des comités ayant varié en cours d’année, 
voici les noms de celles qui y ont participé à un moment ou l’autre. 

Comité Féminisme, intersectionnalité et solidarité 

Dolores Chew (coresponsable) 
Denise Couture (coresponsable) 
Alice Lepetit (équipe de travail, jusqu’en septembre 2016) 
Samia Amor 
Anaïs Bertrand-Dansereau 
Lamiae Bouqentar 
Maude Chalvin  
Martine Éloy 
Marlihan Lopez 
Claudine Paillé  
Caroline Savard 
Sarwat Viqar 
Myriam Zaïdi 

Comité Féminisme, bien-vivre, écologie et économie 

Élisabeth Germain (coresponsable) 
Alice Lepetit (équipe de travail, jusqu’en septembre 2016) 
Elsa Beaulieu-Bastien 
Bianca Cordero  
Veronica Crespo 
Ariane Gauthier-Tremblay 
Lorraine Guay 
Brigitte Michaud 
Annie Rochette 
Monique Voisine 

Comité Féminisme, démocratie, citoyenneté et prise de parole 

Mercédez Roberge (coresponsable) 
Élahé Machouf (coresponsable, jusqu’en mai 2016) 
Cybel Richer-Boivin (équipe de travail, jusqu’en septembre 2016) 
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Claire Aubin 
Hazel Barrantes 
Annie Fréchette 
Sylvie Mérineau 
Geneviève Messier 
Mina Favar 
Blanche Paradis 
Denyse Thériault 

Comité Féminisme, corps, sexualité, image, genre et  
violences 

Sandra Wesley (coresponsable, depuis novembre 2016) 
Sissi de la Côte (coresponsable, jusqu’en septembre 2016) 
Cybel Richer-Boivin (équipe de travail, jusqu’en septembre 2016) 
Carmen Chouinard 
Diane Courchesne  
Sophie de Cordes 
Manon Deschênes 
Marie-Andrée Gauthier 
Lucie Giguère 
Mona Greenbaum 
Hélène Nadeau 
Louise Riendeau 
Guylaine Simard 

 

Nos alliances 

Centre de documentation sur l’éducation des adultes et la 
condition féminine (CDEACF) 
Coalition pour la conciliation famille-travail-études (CFTE) 
Coalition pour les droits des peuples autochtones 
Coalition nationale contre les publicités sexistes 
Coalition opposée à la tarification et à la privatisation des services 
publics 
Collectif 8 mars 
Collectif des Femmes de diverses origines (FDO) 
Collectif Échec à la guerre 
Collectif pour un Québec sans pauvreté 
Comité de veille sur les droits reproductifs (FQPN) 
Comité pour les droits humains en Amérique latine (CDHAL) 
Femmes autochtones du Québec (FAQ) 
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Groupe des 13 
Groupe des organisations opposées à l’assujettissement de tous 
les OSBL à la loi sur le lobbyisme 
Ligue des droits et libertés 
Maison Parent-Roback 
Projet Accompagnement Solidarité Colombie (PASC) 
Regroupement des organismes en défense collective des droits 
(RODCD) 
Relais-femmes 
Réseau québécois de l’action communautaire autonome (RQ-
ACA) 
Réseau québécois en études féministes (RéQEF) 
Réseau québécois sur l’intégration continentale (RQIC) 
Solidarité sans frontières (Collectif des femmes sans statuts) 

 

Les principaux bailleurs de fonds de la FFQ 

Budget discrétionnaire de la ministre responsable des petites et 
moyennes entreprises, de l'allègement réglementaire et du 
développement économique régional (Lise Thériault) 

Caisse d’économie solidaire Desjardins 

Condition féminine Canada 

Congrégation de Notre-Dame 

Emploi-Québec 

Budget discrétionnaire de la ministre responsable des petites et 
moyennes entreprises, de l'allègement réglementaire et du 
développement économique régional (Lise Thériault) 

Secrétariat à l’action communautaire autonome et aux initiatives 
sociales (SACAIS), ministère du Travail, de l’Emploi et de la 
Solidarité sociale du Québec 

Secrétariat à la condition féminine du Gouvernement du Québec 

Condition féminine Canada 

Merci aux syndicats suivants qui soutiennent financièrement la 
FFQ : la Fédération interprofessionnelle de la santé (FIQ), la 
Fédération des travailleurs et travailleuses du Québec (FTQ), la 
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Confédération des syndicats nationaux (CSN), la Centrale des 
syndicats du Québec (CSQ), le Syndicat de la fonction publique et 
parapublique du Québec (SFPQ), le Syndicat des professionnelles 
et professionnels du gouvernement du Québec (SPGQ), la 
Fédération autonome de l’enseignement (FAE), l’Alliance du 
personnel professionnel et technique du secteur public de la santé 
et des services sociaux (APTS). 

 

Communiqués de presse de la FFQ ou publiés avec 
des organisations alliées 

1. 31 mars 2017 – Budget 2017 : Quand mettre de l’ordre veut 
dire jeter les acquis par les fenêtres…  

2. 7 mars 2017 – Le Collectif 8 mars exige des engagements 
concrets de la part du premier ministre  

3. 19 janvier 2017 – Trois nouvelles générations de femmes 
pauvres à la retraite  

4. 13 décembre 2016 – Action devant le bureau de 
circonscription de Justin Trudeau : Respectez-nous et 
respectez votre promesse de changer le mode de scrutin 
(conjointement avec des personnes et organisations militants 
pour la réforme du mode de scrutin) 

5. 6 décembre 2016 – Commémoration de la tuerie de 
Polytechnique et de toutes les femmes victimes de violences  

6. 25 novembre 2016 – Pour lutter contre les violences envers 
les femmes, tout le monde doit passer à l’action!  

7. 20 novembre 2016 – Précarité financière : divers milieux à la 
défense de la Fédération des femmes du Québec  

8. 15 septembre 2016 – Une coalition diversifiée souligne la 
Journée internationale de la démocratie en lançant un appel 
pour un système électoral véritablement équitable et 
démocratique au Canada 

9. 9 septembre 2016 – Nomination à la présidence du CSF : la 
FFQ se réjouit et a des attentes élevées  

10. 21 juin 2016 – Régime de pensions du Canada : Les 
ministres des finances ne font rien pour les femmes à revenu 
modeste  
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11. 9 juin 2016 – Réaction des OSBL au rapport du Commissaire 
au lobbyisme du Québec : le projet de loi 56 doit être jeté 
aux oubliettes! (conjointement avec le Groupe des 
organisations opposées à l’assujettissement de tous les 
OSBL à la loi sur le lobbyisme) 

12. 7 juin 2016 – Réforme du droit familial : le Québec doit sortir 
de son immobilisme! (conjointement avec la Fédération des 
associations de familles monoparentales et recomposées du 
Québec) 

13. 7 juin 2016 – Femmes détenues au Leclerc : la FFQ et la 
LDL entendent mener une mission d’observation 
(conjointement avec la Ligue des droits et libertés) 

14. 2 juin 2016 – La FFQ s’oppose au projet de loi 70 et exige 
son retrait  

15. 1er juin 2016 – 50e anniversaire et AGA : des pratiques 
féministes et solidaires pour transformer la société  

16. 25 mai 2016 – 50e anniversaire de la FFQ : transformer la 
société pour créer un monde juste et égalitaire  

17. 25 mai 2016 – Les organisations et défenseur.es du droit des 
femmes se joignent à la campagne pour la représentation 
proportionnelle (conjointement avec l’Alliance pour que 
chaque électeur et électrice compte) 

18. 15 avril 2016 – Budget Québec 2016 : l’égalité pour les 
femmes vidée de toute substance 

 

 


